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CandMIat peor Grefer.
Noua sommes autoris annoncer DORSIN

P. LAPLEUR comme candidat pour Greffier
de la Cour pour St. Landry a l'lection en
Avril 1884, sujet la nomination de la conven-
tion Dmocratique de paroisse. le

Il n'y a que 262,000 indiens dains
tone les Etats-Unis.

Le macroni amricain passe pour
tre suprieur celai qui est import
d'Italie.

Le Capitolian-Advocaoe [Bton
RBouge], du 29 octobre:

Lea travaux du chemin de fer de la
Valle du Mississippi avancent rapide-
ment, dlevant notre ville, Front street.

La cour suprme de la Louisiane a
dcid, tout rcemment, qu'un monlin
scie n'eat pas une fabrique ici le que
l'entend l'article 207 de la Constitution
de I'Etat; que la part lgitime d'un
pre on d'une mre, dans la succession
d'an enfant mort sans postrit, est
d'un tiers, non d'un quart, et A l'xein-
sion des collatraux.-Abceillec

Lajustice ne lambine puis diluis le
Kentucky et c'est peine si elle don-
ne aux malfaiteurs le temps dle respi 1
rer uni peu. Vendredi deinierii, Wmn.
Williame et Francis Franklin laicil,
amens on cour Frankfort 2 heures
do l'aprs-midi, sous l'accusation d'a-
voir vol un cochou e a. 4 -I heures ils
taient dj l'oevre dans le pniiten:
cier. -Meschac#b.

Les directeura de l'Exposition Cei
tenaire du Coton qui doit s'ouvrir la
Nouvelle-Orlans en dcembre 1884
*nt choisi le Upper Ci.ty Park pour le
sige de i'expositioni. La btisse qui y
sera leve aura un million de pieds
carrs et sera la plus grande qui tue
jamais t construite. Elle mesurcrn
130,000 pieds de plus que cell (le d Pliil-
adrelplic en 187ti et serain dix fois pilns
grande que celle d'Atlanta.

Un ngre qui exerait la Nouvelle
Ibrite la double profession de matre
d'eole et de prcheur, et qui, en con-
6quence, aurait df mieux savoir se
conduire, a su l'ingnieuse ide, samo-
di dernier, de s'attacher avec une corde
sonus un char frit pour se promener
sans payer de passage. Mais le neud
taiti mal fait et il est rsult qu'aprs
avoir t train longtemps an bout de

41t recueilli mort -Mfes-

L,-~6f foenaldsonville, paroisse
Ascension], da 20 octobre:

tA phupart de nos planteurs ont
achev la mise en windrow de la can -
ue, et les travaux ont repris dans les
sucreries. Toutes nos chemines fu-
fuamnt,jour et nait. Ou ne peut son-

fer ameillear temps pour la rou-
laS, La cuone encore esur pied s'a-
mioreSa beiaeaup; elle fait sprer que
la reolte sera meilleure qu'un ne s'y

InDaM*r (garoiMse PointeCoupej,

4".d#tstuan de semence de coton
eobtlease Malatesant $11 la tonne de
la sn,-livr sur le bord da fleuve.

pC' W pla e'il y nquinze jours.
-Les iMSelets d pnitencier qui

* l* leve Pointe Ma.
. t asiev leurs travaux,

a'DSar la leve Morganza,
a.M1EssMMsr tiou sera acheve 
*ewev-"

i>S f tbrie, du 27 octobre:
t/El4grt sapruiamte du Texas,
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Une Tombe.

Le cimelire c4t le dnouement du
grand drame de la vie. La tombe en-
sevelit des scnes mouvantes, tristes, i
palpitantea;, douloureuses. Le regret
scat la fleur spulcrale qui toujours s'-

pitiouit et jamais ne s'effeuille.
Dans une valle des morts oit tout se

confond, religions, nations, talents, no-
blesses, sentiments ; dans nu grand ci-
metire o l'humanit et lia nature
semblent s'harmoniser; sons dei frles;
arbustes, dans des broussailles, s'lve
une tombe, isole, inconnue, abandon-
n.

Un troit sentier y conduit, des feuil-
les fltries jonchent co petit chemin
dsei t et un fcniliage lugubrie l'om-
brage. La nature recueillie soupire
tristement, les saules pleureurs, les cy-
prs, les ifs gmissent silencieusement
et la rose du matin seule arrose do ses
larmes cette tombe solitaire.. Un oi
seau gar dans les branchages trouble
le silence de cette solitude et l'oubli
est la seule fleur qui fleurit siur ce
mausole de la douleur.

L'indiffrent, cau e-rrant dans cet i.io-
iemieni. ne voit pas cctto tormbe, de
grands arhies .la recouvrent de lcurs
ruiiotans subi. ;ni pais3lnt, il 'i .

carte jatais lUs rbe i p;iir y lI :e in
niom, l'ige t !a date .. S peushe n'ef.
fleure ilume pas ce riiiible, il ic aeche
poiur lui aucun boiveLir. 1l paisp en
souriant, contemuplant le Crcateuir i
travers les nuages bleusde son ciel pur,
illadmire les boeauts de la nature sani-
ruant solins ce regard pn'ssant, mais il
ne s'incliro pias devant la mort,. son silb
lime mystre.

Cette tonmbo isole pour l'inditferemt i
n'a pas d'histoire, l'>)mbie qu'elle 1n-
sevelit n'est que le reflet d'une autre
existence. Le noni qu'elle rentfeiiiio
est incoinna. car mourir cet iige, li
vie n'est qu'un soupir, qui va se perdre
dans l'Eternit. L'amio scule a lai
mmoire du coeur, l'iamniti a ses sou
venirs, l'me ai ses secrets, lai pense a
ses mystres, et au milieu de cette im-
mensit mlancolique et morne, je rve
tristement en mtue frayant un sentier 
travers ces taillis, tout en disputant
aux ronces les lambeaux d(le ma main.

Devaint e mnausole... je ne passe
pas, je mniarrte. mai pensee sagetolill.
et prie, mon time est recueillite. La
naturie, qui i'oimbrage, ponr toi a dt-s
feuilles me donne des frissons doulou-
reux. Ma triste pense, en s'enfuyant
ile cet asile mortuaire, grave sur le
omarbre de cette tombe tn regret, senle
5pitaphe d'un cenr aimant.

MARIE ROUSSEL
Nonvrlle-Orl6ans.

Lord Coleridge, le fameux juriste au- s
glais qui se trouve maintenant en Am-

rique, dclare que les Amricaines sont
beaucoup plus jolies que leurs sours-
d'Angleterre. Un grand nombre de
ses compatriotes ont fait cette dcon-
verte avant lui; et la preuve, c'est que,
de temps en temps, quelques-uns d'en- i
tr'eux offrent nos Misses leurs titres,
leais fortunes et lears mains.

Monseigneur Capel a aussi beaucoup
tudi le beau sexe amricain, mais, au
point de vue intellectnel, plutt qu'an
point de vue physique.

Les dames amricaines, dit-il, sont
beaucoup plus instruites, beaucoup I
mieux leves que les hommes. Il ex
plique ainsi le fait: Pendant que les
garons entrent dans un magasin, dans
une industrie, dans un bureau, pour y
gagner de l'argen t et tcher de faire
fortune, les jeunes filles restent chez
elles pour tudier.

C'est un double hommage que ren-
dent ainsi aux Amricaines un des j n-
risconsultes les plus distingus et une
des lumires de l'glise catholique
d'Angleterre, en leur accordant la palme
do la beaut et de la supriorit intel-
lectuelle.

Les femmes ont souvent jou un
rle important dans-la politique, aux
Etats-Unis, depuis Mme Madisan jus-
qu' kme Stephen A. Douglas. Mme
Sprague a presque -russi faire son
pre Prasident etil s'en est fallu de bien
peu que Mme Williams a'installtson
mari sur l- sige du Prsident de la
Ceur Suprme.

Le uootfmonisme fait, tous us jouIs,
ded progrs dans le nord d la Georgie,
de l'Alabama, dans le eatre et l'Est
du Tennessee. Les miesoanalr., qui
ont leur quartier gnral Chatta-
nooga, font des conversinw par cen-
taines. Ce n'est pas seulement le pau-
vre, l'ignorant qu'ils attirent eux,
maisIrl0mateid lev 'et -dm l'ai-
suee.

Dernirement, an gros fermier, aux
allures irrprochlables, se .prsentait
dans no orphelinat de Chattanuoga;
Il voulait avoir une gardieue. Conu-
formment aux rglementa de l'tablis.
sement, on lui deuranda s'il tait chr-
tien.

-Sans doute, dit-il, nous lesommes,
mateame setiioi. 4

-Soi, mai de quelle d6 iatiou ?
-De PEgilse des Salit's iDernier

Jour, appele communimentMormone.
Bien entendu, lo'pheline demande

n'a pas quitt l'asile.

Que penser d'uan comt o vivent
trois vieillards dent les ges addition-
htaB ilt le chi 44tsO n
an& ?C'd'R pogrtadt SM 4* n ns
ie r de ws,~I a 'Les
'trdt"is Ydllal sont 1 en rt,
113ans; ManglIsb, Hlus et Pe-
ter afl, 113a ans. 
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s- Il con-

fair0
o il obeveal peur r marier

, pialy rare toL-yJaoward, ,
ei dseo. ans, e -v lge Ow

Iv ageiVaru son nom.

'4 b

hW.ertw ^ idteth

p ;

&se.*sa ^^ ^ 4 .t

J. B. CLEMENTS,
L'ile Jhnnaine. 01plniisa".

Au-dessous du Bureau du Coities.

GROCERIES et PROVISIONS,
Jamblons, Vin jutes Silces. Caf, Sisei', !

Graiste, Farine. Riz, Th, Gmru, Savon. Ami-
don, Epices, Poudre dle Levain.

Huile d'Olive, Cliocolats, Candis, Gtean, !
huile de P(trulc, Coiserves Alitueni

laires de toutes sortes, Tabac
Chiquer et Fumer,

Cigares,
Bilai', Baiquets, Ferblanterin, Faence. Verre-

rie, Vins, Liqueurs, Bire, Etc.
LES MEILLEURES MARCHANDISES AUX PRIX LES

Plus Bas Pour du Comptant.
Veuillez venir me rendre Visite.

ACADEMIE DE STE. MARIE,
Opelousas, Lue.

L ES cours de cette Acadmie seroui. ou-
verts le 15 septembre; les classes coni-

inouceront le 17.
Les classes d'Anglais serout enseignos par

M. Ioury G. Lewis, natif do la Virginie et
gradu de l'Universitd de la 'enusylvanio;
celles de Franais par M. A. Blanc Duques-
nay, dj bien connu dans la paroisse.

Avec des professeurs aussi distingus, d'un
ge dji mr, dont tout le temps sera consacr
su bien des ltves, et sous la haute direction
de MM. G. et .. F. Raynioncl. lcpAadiioir n"

peut que liosip4rer.
Les parents y trorveront tout -e *u t pou

veunt dsirper pouai leur eufaiints. IL s'nt in- I
staMm.'jt derie' le a (;nvor"r d, l'ouvnetn.e

ee ;-s'. BLV. G. RAYMOND,
REV. J. F. VAYMONI>.
IIENRY G. LEWIS,
A. ULANC DUQUESNAY.

ttp ii.. a Ii-, li 'ptein re IlS:i. ti

COUVUWT S ST. JOSNPr,
Oeloiusas.

1 ES il .S du Coiuvetit Comuilu cu Igl

>*'reiier Lunsdi t Septembi . lllElIs iie-

ront cette anue fc (-uue nve. un soin tout pir-
ticulice. Lpa parcits sont pris d'ivoyier
li'iir' 4iliau its TL o In premier jour.

LA MEHE CECILE.
I pr ( Suprieure.

NOUVEAU MAGASIN.

Le "New Orleanis Cheap Store."
Ruet Maini. vis--vis le Rureiiu dte Pcste,

OPELOl SAS.

JL tJn.si le ri.fc'avoir un assortliieiinti oi
*9pler de noucvell(s 'uarcb.indise.s, telles que

M}l<rchandises Sicht, Habillemr.ens Con-
'ecfionns. Chaussures, Grocerie.

Vins, Liqueurs, Etc., Etc.,
Que j'offre aux prix de la NIle-Orliane, pour
dlu comptant. TOUS sout ii' its venir ex-
amiuer mes marchandises et se renseigner sur
mes prix avant do faire leurs achats ailleurs;
sela ne leur cotera rien, et ils pourront par.
gner de l'argent eu ce faiErant.

i7y Les plus hauts prix du march seront
pays pour la Mou3se, la Laine et les Peaux.
Dt tonte espce de produits du pays.

ETIENNE LATREYTE.
Opelousas, 13 Nov. 1880. 6m

LOUIS PUCHEU,
Rue Main, Opelousas,

(Ancien emplacement de Julien Claude.)
MARCHAND DE

Groceries, Provisions,
Quincaillerie, 

l aience, Verrerie, Feriblan-
terie, Ustensiles dits " Granite-

ware," Fruits, Etc.

Huiles, Couleurs, Vernis,
Poles de Salon, et les clbres Po4les de Cuiii-

sine " Charter Oak," et autres.
BUVETTE joignant le magasin, oit l'on

rouvera les.meiuleres boissons; aussi,

Bire Budweiser.GWlace.
Les plus hauts prix du marcefl. J t. pPa 

sour la mousse, laine, pneanx. t toiiie espece
le prodoits du pays.

2lja

Joseph Corbet,
Entrepreneur de Pompes Funbres

TIENT constamment en mains et fait sur
commande des CERCUEILS de toutea

sortes des prix mod6rds.
Atelier rue du Nord prbs Union, derrire

la grocerie de Chris. beitlein. )ddett

ILOUIS VATTER.

Rue Dumaine, entre les ateliers de V. Lastrapes
et P. Gosselin, Opelousas.

EUBLES de toutes sortes rpares. Les
vie x meubles remis neuf. Tout ou-

vrage garati. Prix modrs.
Opeouse, 30 Juillet, 1881. tf

L. I. TAiNSNEY.

Attorney at Law,
OPrELouAS, LA.

Prompt attention giventocollection of claimi.

AyVOCAT.
Attntio toute spciale donne la collec-

tion doe rcamationh. Jmylltf

PLLS
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GEO, PANDELY, President, NEWELL TILTON, Manager. WM. i. CUMMINGS, Sec'y. ani Trcauic',.

WHITNEY IRON WORKS COMPANY,
Tchoupitoulas, St. Joseph and Foucher Streh ts,

NEW ORLEAN•S, LA.

OJ'JiI E, 181 TCHOUPITOULAS T•RlI•E•-i r

Consulting Engineers and Draughtsmunc-

Will n1 , ,i=h Estimrntes and Plans, anud contract for the Construction, Erc tiou cnd U ll 4
of all kinds of

RAILROAD, STEAMSHIP, STEAMBOAT AND SAW-MILL MACHINERY

AND IRON WORK.

Sugar, Cotton and Rice Plantation Machinery a Specialty.
Fully equipped for all REPAIRS or BREAK-DOWN JOBS rcquiring immellint. *liopdt'

MANUFACTURERS OF

Boilers. Steamn Pumlps, Vacuum Pumps, Sugar MIIlli', 'acUrtn1u
Pans, and Corliss and Other Eugines.

PRICES ON A PPLICA TION.

Material, Workmanship and date of Delivery Guaranteed.

MR. 3. LAOG4rA1 NJ,
6 & 8 Common Street, New Orleans.

HARDWARE AND SHIP CHANDLERY,
Steam, Telegraph and Railroad Supplies,

Oil. 1'in . , rd, ,. Waste Tallo•, (urm and Ileump Packing, Bolts Nute. W~-h h . , i

l Itre.-: anl iron Wire ; Manufacturer of the Best and Most Ii pr,,vdl

STEAI TRAI•S for the evaporation of Can Jnice.

Veorker itn 'opper, Brass and Sheet Iron, and De9nlc-m in 4i
l

r.

Pipes and Fittings.

Fi ,1 . i ,lcr.d . C en ft,'tcd to me will be filled with dispatch.

M. P. YOUNG & CO.,
S :" , ' Apothecaries k Druggists,

-DEALERLS IN-

, PainP•, Oils, nt tiFou •y, Fa le. LA.o:

,$'P4

1 1*I
MEDICAL.

RENEWED!

OPELOUSAS DRUG STORE!

SIGN OF THE

BIG MORTAR!

Main Street, Opelousa%.
-:o:-

I lave just purchased Mayo's Drug Store,

and am now supplying it with a large and

well selected stock of

FRESH DRUGS. CHEMICALS,
PA TENT MEDICINES,

Paints, Oils and Varnishes,
G0 ASS, PUTTY,

Brushes, and Painters' Tools,
I BLANK BOOKS

A.ND

S'TA TIONER I',

PEItl'FIMERY, SOAPS, E'I' .E'IC.

I have secured the services of Mr. Walton A.

Sandoz, i competent and experienced druggist,

and will be prepared to fill all prescriptions at

any time, and give prompt attention to all

matters in my line of business. I respectfully

solicit a share .f the public patronage.

R. M. LITTELL,
Proprietor.

Opeiousas, Sept. I, 1881.

Read Proof of Wonderful Cures.
CHARLESTON, S. C., July 22, 1883.

Da. B. J. KENDALL & Co.-Dear sira: I pur-
ehased at Louisville, Ky., a very fine bred colt,
and in shipping he got his hock badly hurt on
the outside of the joint, which caused it to
swell three or four times the natural size,
which made him very lame. I tried a great
many liniments which failed to benefit thein-
jured part. At last, when disgusted and ready
to give up the colt as ruined, I happened to
see your advertisement of *"Kendall's Blister
and Spaviu Cure," anl? thought I would give
it a trial. I first applied the "Blieter" to the
hoek, which by this time had become callous-
ed, and to my surprise found it worked like a
charm. In twenty-four hours the part that
was hard became soft and the lameness began
to leave, I then got some of " Kendall's Spay-
in Cure" and applied it according to direc.
tions, which has made a perfect core, and the
colt is now as sound as any horse alive. I
merely write this letter to you, as I think it a
duty I owe to you, and also for the good of the
public at large. The foregoing statement I
will make afl•davit to. and can also have the
same verified by the best horsemen in our
city who saw the colt before and after treat-
ment. Very resp'y., Joan R. ARNOLD.

KENDALL'S SPAVIN CUBE.
Price $1 per bottlc, or 6 bottles for $5. All

druggists have it or can get it for you, or it
will be sent to any address on receipt of price
by the proprietors, Da. B. J. KENDALL & Co.,
Enosburgh Falls, Vt.
SOLD BY ALL DRUiHGItSTS.

Wal iTrs INDIAN VEGETABLE PILLS
FOR THE

LIVER
And all Bilious Complaints
851. to take beongspsrely etablo-;nuorlp

iag. risce ets. Dllruggss.

FOR SALE OR RENT.
A NEW town residence, neat and eonveni

eat, suitable for a s6-all family, with two
acres of land, enclosed. Will be sold cheap,
or rented lew to a good tenant.

Apply at this office.

Sof e this I • kow w
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EDUCATIONAL

ST. CHARLES COLLEGE,
GRAND COTEAU, ST. LANDRY PARISH- LA.

REOPENING of Classes. WEDNESDAY,
October 3, 1883. Location one of the

healthiest in tile State. ou the Alezxnfllia
branch of the Morgan Railroad, betw-ee t Vur-
milionville and Opelousas, reached in .eevcu
hours from New Orleans. Education--com-
mercial and classical; degrees conf!ercd .u
both. Discipline paternal. General Term:--
For board and tuition. $230.00,

REV. J. MONTILLOT, S. J..
Sept. 8, 1883. 'nm Preseilent.

OPELOUSAS FEMALE INE•TITITTE
Opelousas, St. Landry Ptriis. Lu

THIS Institution will resunme duties .Vu-
- day, September 3d, 1883, ,nder the in-

mediate supervision of Mrs. M. M. HAYES and
Mrs. M. A. DAvIs, with competent assistant•.

The scholastic year consists of forty weeks.
TERMS OF TUITION:

Preparator. Department, per month. - 5C
Academic ... - 3 00
Music, with use of Piano, "
Boardin, including Wash
ing, Lights and Fnel, .. .ii s

Embroidery, Wax Flowers. Painii't.
Drawing, each, extra ............ t•i•

Incidental Fee, ................ .....
DISCIPLINE :

The government of this School is strict. but,
parental; no hard tasks or restrictinna are i:.s-
posed, but every student ,,umst co ply -ith
the rules, and must prepare, up to thel :e
ure of her ability. the !essons ussigi•ed.
Our course of study and mode of instruct ie

are designed to train the mind Lto habits of
correct thinking and thorough iansstigati'sn.
Ne student will be allowed to enter higher
classes without thoronugh preparation. 1-a-
rents and guardians may rest aissred that
the manners, health and morals of their chili-
dren and wards shall receive due attention.

No deduction for absence, unless in ease of
protracted illness. The location of this tovwn
is healthful and easy of access. The boarding
department is under the immediate c;l;'..e
of Mrs. Hayes. Boarders will provide tLenu-
selves with blankets and towels.

For particulars, address
Mns. B. M. lIIAIEL

July 28-83-nov2.-779. Princip al.

LOUISIANA STATE UNIVERSITY
-AND-

Agricultural and lechanical College,
Baton Rouge, La.

Session of 1883.84 Begins October 5th.

THE Curriculum embraces a wide range ot
Scientific and Literary studies, including

special courses in Agriculture and Mechanice.
Location healthy. Tuition Free. All
expenses except clothes and hooks need not
exceed $200.

For catalogue address:
.1. W. NICHOLSON.

ag4tf President.

SCHOOL
FOR BOTS AND YOUNG M EN,

At Franklin College Buildii,ys.
188$ and 1841.

T•HE Fourth Session of Capt. Jobhu M 'av-
_ lor's School for Boys and Young Mten nill

open at the Franklin College Buildings, on
Monday, the 3d of September, and continue
for a period of ten months.
Primary Grade, per month ........... A2 00
Grammar ........ .. 3 00
Academic ." : ............. 4 00

Tuition payable invariably at the end of
each month. No deduction for lost time, ex-
cept in cases of protracted illness. jys9

AMIITARIUM, Riverside Cal. The dry elimalt cure.
Nose, Throat. Lungs, full idea. 80 p., routo, cost, free.

MARRIAGE GUIDE.
200 Pageo.iMatraed In cloth and gilt binding 6Oc
ionesor . me paper covers n, . This book
contains all • urlons. donbtful or inquisitive want
to nkow. aSedItionP. l t 10.t ah, old every few ms.
Hllalth.•Ulty.H aultness. erepromoted by its ad-
vice--whoay man•r.wbonot. why. Medlcual td. when
w--eeeabb ooaahtheme toou. Sent sealed b Dr.

W •]P - st. Louis. ieo.. the ate flrWll-t,

FREE!

k ! avorto priseription of one of thewmest• ot sneeaseael ,n cialsts In therU. S

i jshaleaied enivelopef•ree Dmruglatseanll •t.
MfiiS DR. WARD 0t CO., oeuisiah , Io.

CINTRAL 8URIAL INSTITUTE
%asR, LoaI, Mo., seceeds Dr. Butts Die.

otivex I killful treatment to Chronic D~s-
' IIypriti5 Deformtlse, Weakness and

Wis old an: roenemen also all di.-

t Office or bymall free and invitc4

BARNES'
Patent Foot and Steam
over Machinery. Complete

outfits for actual work-shop
business. Lathes for Wood
or Metal. Circular Saws,
Scroll Saws, Formers, Mor-
titers1 Tenoners, etc., etc.
Machines on trial if dosired.
Descriptive Catalogue and

Pries H4 W. ~W .& JOHN BARNES.
No, n dMa i i5. Eoekford, IllM,

\I tV: OPLLNS, u^;u,t .lc~;

'TO TILE PUBLIO II
Investigate fol YourseIves

I'Vihttal t ;'lh :tor en ii aI (ie :hll,.hit'. i i

laril to the chetrat'e. 'of '1 ii Luiotto nt tiate

Lottery ('ouIlauY, the tololic vitt 1tet atC

t'V . tt tc o pubih c to pr Ir li.; tC 4 t)rR.

Stlt~ L~lt~c I' 111n111 i o tt ' Lat c ari en ;mltlth to i I ralt lnietlt hti iae ?

to be topic will nut -I;:':""
Il tut ,nutofle:;? The I. ii~

Jla ( ttt' : \'t111 U Fc' \' t I i 'tideu :t ~lii 1. 00'l

I' hi to htatt' N titiaul Batilk.

'I p r ( Il ' ht t l Ct

X. Bt t Stilll i 'i t lb' .t

" ~ .6. illl oh (' V'P'. l tol ., to iitt ii V iiti

tit

Initlt Ilatet Nat itut uan
A. Ba l 6 iii i tt 11t

I 'il 111 ott

.'~i1 tol ii n.ti.' thiti i1tl Bill
I '~e. Catp(~t I ;'itte t ;oIll

i~~~ i'ii' titletua ltlhlatti

1 ' 1 l t 1 a l " f o ~ t 1 , 1 0 i t . ; t I t i t i 1 i t'' . . . - .

1'- ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ I 'til I. 't, ''I"t 
' i, ' I i

I ' i'tt t'l I t ,"*'.i

01\ ixp1r.lt'P

La. S. L.

Louisiana State Lottery Company

,. ,I,- hI.: ii e (I it , • ulu iethe
rrang: w. t , it.: .i ! it. mt onuthly andt semi-

uteu,.1 Drat i, •
• 

I il thO Luuiciana State Lot-

terv Countl,itr. uli:t in perton manage and con-

troi the Draaing~ t. rnoelvea, aud that te

same •re conhacttd with hone0ty. fairuer and

in troon faith towarid all parties. We :-l•thr-

ize the Company to nte thiA certinfitt., nitb

fa•csimil~o otf or sianature• attrhbed, in its
aderotiPetitflt"

; '.adri BEAUREGARID
T A. EARLY.

lnut.rpora i ied i. '8 tIr

rWENTY.FIYE YEARS !
By 1he Legitla:ure ijo Educational atdi Char-

itable p rpase_ with a Capital of

$ 1,000,000 !!
In whicii: -a 'e-e' c fund .." o0 ,.r

$550,000
lia- since heen addledl

1i, ovi• e t iini,

PI. 1  UI I.\ AI V (7' T
1I3 itv.itlte va: mat de a t•l r of the ,rea-':-it-

Stato Cno.:titntion, .itopter,

'it,h ,rely 'ha' t, , 41 Lott 'l.• ,4 n l tale.

A SPLENDID OPPORTUNITY
1(tO .'I .\ l •I-TI'NF.

IT'1' GRAND SINILE NUMBER I)RA\VINO

W\ill 'r ake Pit- Mot onltily.

It Never Scales or PFotpones !

LOOK AT 'Iltic FOL'.G INGf DISTRIBUTION.

G(IANi)

MONTHLY DRAWING,

CLASS L,

AT NEW ORLEANS,

TUESDAY, Nov. 13, 1883.

Capital Prize, $75,000.

100,000 Tickets at Five Dollars Each,

Fnctions, in Fifths, in roportion,

TIST OF PRIZES:

I CAPITAL PRIZE ..............$ 75.000
1 do do .............. 25,00
1 do do .............. 10,000
2 PRIZES of $6,000 ............. 12.000
5 do 2,000 .............. 10,000
10 do 1,000 ............ 10,000
20 dos 500 .............. 10,000

100 do 200 ............. 20,000
300 do 100 ............ 30,000
500 do 50 .............. 25,000

1000 do 3 ................ 5.000

Approximation Prizes:

9 Approximationt Prizes of $750.... $ 6,704
9 do do 500... 4,500
9 4to do 250.... 2,250

1,967 Prize-, amounting to..... .....$265,500

Application for rates to clubs should be
made only to thi office of trh, Company in
New Olreans.

For further iufornmation, wri:o clearly, giv-
ingl full address. Addrcss Registored Lettersa
and make Money Order~ s payable to

NEW ORLEANS NATIONAL BANK.
New Orleans, La.

Remit by POSTAL NOTE, American Ex-
hiress Order, New York Exchange, or draft
on New Orleans.

Letters with Cnrreney invariably by Er
press.

We pay Express chargea eo all sums of $5
or upiards. Addressed:

X. A. DAUPHIN,
New Orleans, La.

MISCELLANEOU'B

MRS. A. B. CHAUE&
F S I II O\ LE MIIILLIN4

Opalotiotan. La.
i: ti~~e Il~re'cIlt rom New (tri.
1 n: iiii c1l a rCioh' FeleCton o of

cUIJ' tiMi1'. 4 thui icwmett tit00 of Hate, Boait Ha' uouu. Iii bhot, GlovesB
r~uirhhoil nic;, l'Ii1tn, Pmtfiumerieo. Hoior&e ~ Tile IC l ;ii is invited to tall mdh.
:.lv 1 11 III III(. t Lalieu capecially ,

L. A. BLACK,
Gneluill Fire Illsuranee Agelt

01W_,' 4,igLs
- 

" i4regan'o Railroad Depot,
'3J~zousrs. La.

I;!:l; 'i f W !citi uu of Fire Ip3Uraa
1 r~t G t orao't: ,Ir r tr., a d loss,,rnitL it i ac. 'l ) f"l V old

c' utl'.nic :; I.CM 10 ICoented
JA.-1p'S)'f (1( L4)(udor (O lI Globe, of PqIPru,ii.1A i((g/,MtOin loto f/ei~l of mmp j

I'uvIssiorircilinr, of 1 hilarFllphia, anP bIu:lrn iuIC ('o., (fP New Oibrntet. [ 2'

_N I.w MT LLINERi
Jas. B. Xeginiey

5ti ;'!St I. Ciord t floe aedort001ntof N2H : L :It I ltidug, lHatse 
houttFea~or, ~ thers,

hi ~ i tow;:.:, tiult oful to b at eLrain' nil eg ii, doui t", the o"Ju

---- ~ CL W.-iI R~
'It ho mnD 9

;,t'Ii~1:. Ili Scl'mnn D'AyA \ L rr\ranted,
'I .auoaY i Moderate.

i,. r ;"; , l '.%r' rrl! aiou W
o , ~ [augt~i.~ip

M1AIIT'ju BLubb
r3,I1:, .;lid Sign Painter

0 1'Cl,'tiq, L~
graining, virbliag, ?apo $ , k,

C;' It thbe hest b'le. ol
11 31 1i'. Y oung '& Co.'s laing oj1

OPEIOUSAS LUMBER Yin,
i tI l1\'c(hi it! .e C\(t. Proprietors

I 1. "1 ( :"= I titib e r, tb oIa

1lituhi, _Tf' 1iil: =
- ,: ifit1er sassed toocdat

ii eti tt , docW~

OP ELOUTSAS TIN SHOP..Next to Pulford'u SaddlershqS
Mc:iu -treet, Ojelousas.ALL Linda ci titi, abrct iron and

rortt (loul, rrl clleeajprices and at
notice. Gutterin4 aspecialty.

WMi. LIGHTLJ.,
OpulrtuF~ue. ire!, dr, 188'.

sTEA.'M CORN MISI
r HE u.dlcreifnud to prwparodtogrindd

nivmt, , lum.uy, eic., for the public, rAI
team twill, cartecl 'f f:olde ad Market,

eo''ry Sattrdq g. oi the Woot favorsltj
Movl2-ti3tf V. BQURD3.r

JOSEPHi CORBETl.
Undertaker.

(JlFFINS of nil descriptions on hauml
-. made to order, at moderate prie

Shonp , North a.reet, near Unios,isrwd
C. D.iT cii, 'grocer= de

FOR SALE.
500Q BARRELS Coarse Grain BA1D.

Sal uple to be seen at tbis eE
aul .lhni Alpply to P. MIOCBJ1I

NEW ORLEANS.

THE CHEAPEST

FURNITURE HOU -
IN TIHE SOIIH.

W.G. TEBAULT.
Itasulin -t- rnonoed to mynewsand

epaciou. stuocr,, necessitated by an
of lsinei. I am now prepared tooler
p:lttrti;: :'' tli epublic one of the

Flinest, Largest, and Mest
plete Assortments et

FURNITURE
To Be Found inu theoU•e

.'Sh e•v,'ls and design3 in Parlor and p
ber Suits art fully a year in advass d•
goods imported here.

i D, not forget the numbers and I•ss"-

The Cheapest Furniture House i t
W. G. TEBAULT,

Noos. I , 89 aend 41 Royal -

ei NEW ORLEANS LA

PIZZINI'S RESTIAURI T
18, Canal Street.

.early oppos:ee Opera House. wtNen s

First-Class Rooms for TNRhts
,,ATIIIE.7 6t. P. P .ZZINI..... p i

3LgS. L. TRAPOLIN =

PRIVATE BOARD10
123 Royal Streetb

lietec:,n Toulouse and St. i 8
NTIW CRLEANS.

PEN1SION PRA

Kurshfeedt & Bienv
CEMETERY RAILINGS,

iMarble, Slate and Iron JMa+l

Monuments, Tombs, Hea
,14, us, 0 ,amP I

se,1l7 NEW ORLEANS.

SOCItlER JOB OFFICE.-ESC '=
Stion of Job Printing from a

the largeat Poster, at N, 0. pri.

EALER, C. N.-Watchmaker
establised 184.5. Pereoaal

repairing ; corner Main and LanIt1

SAIDDEN, LOUIS. - Physician
1 ,neon. Otlice at residence,
tremity of IUnio street.

ITTELL, R. M. --Druggist
anod Pharmaceutist. Mal•

Bellevue. Pre.criptions actarst

SEASSIER, F- Staple and
Il ies, lituurs, cigars, confttioLL
ware, &c.. cheap for cash; C

L ATREYTE. ETIENY-E 1
La ware. crockeryware, statpl
groceries. Main street, op.•O'

SLEaI & BRO.-Attorneys•ad
at Law. Office on LaadrY It"

Conrt and Market streets.

cDANIEL, ELI-Little ij
Ll Finest wines, liquors and !
VIe street, near corner 0of i'

same lately occupied by . L

D0OS, DAVID-Dry Good .a
I. Boots, Shoes, Groceries,

Corner Main and Bellevaeteetr

C KINNER, L.- Gunmith.
chinery of all kinds rapW

sharpened. Landry street, 0a

T 1E OPELO85 sA CO
red ls5e. Published w .50 d ,

French; tertms, 2.50 in ad "


